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Laïcité : la facture générationnelle

Article rédigé par , le  Le Point 04 mars 2021

Source [Le Point] Dans une enquête inédite réalisée pour la revue « Le Droit de vivre » et la Licra, l’Ifop
révèle que lycéens rejettent majoritairement la « laïcité à la française »

Le coup sera rude pour les partisans d'une laïcité « de combat » : leur idéal n'est plus porté par les jeunes
générations. Dans un sondage commandé par la Ligue internationale contre le racisme et
l'antisémitisme (Licra), dont la revue consacre un numéro spécial à la laïcité, l'institut Ifop s'est penché pour
la première fois sur la façon dont les lycéens perçoivent l'un des fondements de la  ,République française
inscrit dans la Constitution. Et les résultats de son enquête, réalisée en janvier auprès d'un échantillon
représentatif de 1 006 lycéens selon la méthode des quotas, révèlent des fractures béantes. Plus d'un lycéen
sur deux (52 %) se dit ainsi favorable au port de signes religieux ostensibles dans les lycées publics, soit
deux fois plus que dans l'ensemble de la population (25 %). 49 % ne voient pas d'inconvénient à ce que les
agents publics affichent leurs convictions religieuses. Et 38 % sont favorables à ce qu'une loi autorise les
élèves à porter un « burkini » (une proportion qui atteint 63 % chez les seuls élèves scolarisés en REP, et
76 % chez les lycéens se déclarant musulmans).

Ravivée par  , cinq ans après les attentats de   qui ont suivi la publication del'affaire « Mila » Charlie Hebdo
caricatures de  , la question du « droit au blasphème » clive une opinion lycéenne qui se ditMahomet
désormais majoritairement opposée au « droit de critiquer une croyance, un symbole ou un dogme
religieux ». 52 % des élèves du secondaire n'y sont pas favorables… Mais la population lycéenne elle-même
est divisée : si les jeunes musulmans s'opposent à 78 % au droit d'outrager une religion, de même que 65 %
des personnes perçues comme « non blanches » et 60 % des jeunes vivant dans des zones d'éducation
prioritaire, ce n'est le cas que de 45 % des catholiques et de 47 % des élèves se définissant « sans religion ».
« Critiquer la religion, c'est agresser les croyants.
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